
Prédication : Comment demander à Dieu ?  

En ce temps de chemin vers Pâques, nous continuons notre série sur le thème de la prière. Jusque-là nous

avons été exhorté par un enseignement de Frédéric sur le pourquoi de la prière, Sylvain nous a apporté une

réflexion sur comment prier. Il me revient ce matin d’apporter quelques pistes de réflexion sur un thème

délicat et important : Comment demander à Dieu ? 

Il existe plusieurs sortes de prières mais dans l’expérience du chrétien, prier, est bien souvent synonyme de

demander à Dieu. Alors que nous nous apprêtons à nous mettre à demander à Dieu, face à une situation

difficile, nous pouvons bien souvent être tiraillés entre deux pôles : le désengagement et l’hyper contrôle. La

conscience de notre petitesse face à un Dieu tout-puissant. Jésus a dit à ses disciples en Matthieu 6 «  votre

Père sait de quoi vous avez besoin avant même que vous le lui demandiez.  » ?  Et le proverbes 19 nous

prévient « Les êtres humains élaborent de nombreux plans, mais seule la décision du Seigneur se réalise » !

Si tel est le cas, à quoi bon demander ? D’un autre côté, dans le souci d’obtenir ce que nous demandons, nous

recherchons comment construire notre prière afin qu’elle soit efficace, exerçant ainsi une forme de contrôle

sur l’action divine. 

Entre ces deux pôles, la Bible trace un chemin médian, que je vous invite à suivre ce matin par la lecture de

l’expérience d’un homme relaté en Marc 10, des versets 46 à 52. Au moment où se passe cette histoire, Jésus

se dirige vers Jérusalem, où il donnera sa vie à la croix. Juste avant ce que nous allons lire, Jésus a enseigné

ses  disciples  sur  la  réalité  du Royaume de  Dieu,  l’accueil  des  plus  petits,  l’impuissance  humaine et  la

puissance de Dieu, sur sa mort et de sa résurrection et l’importance du service. 

Marc 10.46-52

Ils arrivent à Jéricho. Alors que Jésus sortait de cette ville avec ses disciples et une foule de gens, un aveugle

appelé Bartimée, le fils de Timée, était assis au bord du chemin et mendiait. 47Quand il entendit que c'était

Jésus de Nazareth, il se mit à crier : « Jésus, Fils de David, prends pitié de moi !» 48Beaucoup lui faisaient

des reproches pour le faire taire, mais il criait de plus belle : « Fils de David, prends pitié de moi ! » 49 Jésus

s'arrêta et dit : « Appelez-le. » Ils appellent donc l'aveugle et lui disent : « Courage, lève-toi, il t'appelle ! »

50Alors il jeta son manteau, se leva d'un bond et vint vers Jésus. 51Jésus lui demanda : « Que veux-tu que je

fasse pour toi ? » L'aveugle lui répondit : « Rabbouni, ce qui signifie “maître”, fais que je voie de nouveau !

» 52 Et Jésus lui dit : « Va, ta foi t'a sauvé. » Aussitôt, il retrouva la vue, et il suivait Jésus sur le chemin.

Cette histoire toute simple nous apprend quelque chose de fondamental sur Dieu et sa façon d’agir. Il a le

pouvoir  de  nous  sauver,  et  il  exerce  sa  puissance  infinie  en  préservant  ce  que  nous  sommes  par  la

responsabilisation, une relation basée sur le don, en se faisant connaître, en nous impliquant dans l’histoire

de la création. 



Dieu nous responsabilise. 

La demande change réellement les choses ! Certaines choses ne se produisent que parce que nous prions.

Bartimée aurait-il été guéri s’il n’avait pas fait appel à la compassion de Dieu de telle sorte qu’il soit certain

de se faire entendre par Jésus ? Imaginez qu’au lieu de crier à tue-tête, se lever d’un bond, jeter son manteau

et courir à l’aveuglette vers son maître, il se soit dit « Je ne suis personne, ma situation n’intéresse pas le

Messie »,  ou  encore  « Dieu  sait  bien  ce  dont  j’ai  besoin,  s’il  voulait  me  guérir  il  le  ferait  de  toutes

façons » …  Jésus est passé devant l’aveugle à la sortie de Jéricho entouré d’une foule, et Bartimée n’a pas

été guéri instantanément à son passage. Non pas que Jésus ne soit pas capable de le guérir d’un simple

regard. Mais ce n’est pas la façon de faire de Dieu. Depuis les débuts du monde,  Dieu a fait de l’être humain

un être libre et responsable. La vie de cet homme n’était pas arrêtée d’avance et son engagement dans la

demande qu’il a adressé à Jésus a eu un impact immense sur le reste de sa vie. 

Dieu ne cherche pas à nous dominer ou à nous contrôler, il nous respecte et nous responsabilise. Il  nous

encourage à reconnaître notre vulnérabilité et lui demander ce dont nous avons besoin. Si toi qui écoutes ce

matin, tu crois que Dieu peut changer ta vie, c’est bien, tu as raison. Mais il ne te forcera pas la main, si tu

veux qu’il le fasse, il te faudra t’engager en venant à Lui et en lui demandant de transformer ta vie. Et il le

fera, assurément.

Cela est vrai pour les grandes comme les petites choses de la vie. Pete Craig, dans son livre cite Tom Wrigth

qui témoigne « Quand je prie, des coïncidences se produisent ; quand j’arrête de prier, elles cessent de se

produire ». L’amour de Dieu à notre égard est le fondement de la « Loi de la demande » qu’Il a lui même

instaurée. Pour autant, tout ce que nous demanderons en prière ne se produira pas automatiquement. Mais

alors... comment demander correctement ? 

Une relation à un Dieu qui se donne. 

Alors que nous avons plutôt le réflexe de chercher dans la Bible les ingrédients d’un bonne technique de

prière, Dieu nous offre une relation. C’est déroutant, pourquoi ? Il me semble qu’une des raisons, est qu’une

recette de cuisine, un technicité, c’est  accessible et maîtrisable, alors qu’une relation ne l’est pas. Une façon

naïve d’aborder l’exemple de Bartimée serait de conclure que pour obtenir de Dieu une réponse favorable à

nos prières, il nous faudrait chercher la pauvreté et le rejet social, et demander en priant très très fort avec

insistance. Une telle approche semble ridicule, et pourtant, ne faisons-nous pas un peu cela parfois  ? Cela ne

nous  trotte-il  pas  dans  la  tête  que  Dieu  répondra  plus  prestement,  si  notre  ton  de  voix  est  tonique  et

convaincu, et que nous terminons notre prière en proclamant avec force « Par le nom puissant de Jésus ainsi

j’ai prié » ? 

Lorsque Jésus a entendu l’appel à l’aide de Bartimée. Il créé une relation avec Lui, il s’intéresse à ses besoins

fondamentaux et y répond. Par sa façon étonnante de faire, en toute simplicité, il apprend à cet homme, à la



foule  qui  l’entoure  ce  jour-là  et  à  nous  lecteur  d’aujourd’hui,  que  Dieu  n’est  pas  un  distributeur  de

bénédictions en tous genres, il est une personne avec qui entrer en relation.  Quand Jésus fait la connaissance

de Bartimée, il est en chemin pour Jérusalem, en chemin vers ce jour où il va donner sa propre vie sur la

croix pour ouvrir une voie de paix, et de vie éternelle pour toute l’humanité. C’est en anticipation de cette

victoire, que Bartimée reçoit la guérison. Est-ce parce que Bartimée a compris que c’est cette relation qui est

source de vie pour lui qu’il choisit à partir de cet instant de faire route avec Jésus  ?  Cette relation qui sauve

t’est offerte à toi aussi.  

Dieu se fait connaître et nous implique dans son plan. 

De  l’expérience  de  Bartimée,  émergent  plusieurs  éléments  associés  à  la  prière  de  demande.   Ces

caractéristiques  se  retrouvent  dans d’autres  enseignements  donnés par  Jésus.  Je  vais  m’arrêter  sur  deux

d’entre-eux :  Demander avec foi,  et  demander au nom de Jésus.  En effet,  contrairement  à  la foule,  qui

nomme Jésus « le Nazaréen »,  Bartimée l’appelle « Fils  de David »,  en faisant  cela il  identifie Jésus au

sauveur promis à Israël. D’une certaine façon, il adresse sa demande au nom de Jésus le « Christ ». Ensuite,

nous voyons que Jésus a vu en Bartimée une foi véritable et persévérante. Jésus en disant «  ta foi t’a sauvé »

semble faire un lien entre la foi de Bartimée et la guérison qui suit. 

La relation à Dieu que nous avons mis en avant jusqu’ici à travers la responsabilisation et le don de Dieu,

nous aide à accueillir ces deux points d’une manière bien différente que de simples ingrédients. Prier au

« nom de Jésus-Christ », est bien plus qu’une formule. C’est prier en reconnaissant qui est Dieu, et qu’elle

est  sa  volonté.  La  prière  de  demande,  est  une  des  façons  par  lesquelles  Dieu  nous  implique

intentionnellement dans son plan pour la création. D’où l’importance de comprendre ce grand projet, et de

chercher à connaître Dieu, en passant du temps avec Lui, de toutes les manières qui nous sont offertes :

prière, lecture de la Bible, l’obéissance quotidienne à sa Parole… 

De la même manière une prière de demande faite par la foi est l’expression d’une relation de confiance avec

Celui qui en est digne. Ancrés dans cette confiance, nous abandonnons notre propre jugement des choses, et

nos projets personnels pour rentrer et prendre notre place dans le grand projet de Dieu. Veux-tu, toi aussi, à

l’exemple de Bartimée te lancer (ou te relancer) à la suite de Jésus ? 

Conclusion : Engageons-nous avec Dieu dans la prière de demande

Ce Dieu Tout-Puissant qui sauve, t’invite à prendre pleinement ta place dans son plan merveilleux pour le

monde, et ce, en t’engageant dans une relation personnelle avec Lui, qui nourrira tes prières de demande, de

la connaissance de sa personne et de son projet pour le monde. 

Répondras-tu à l’appel ? 

Anne-Claire LEM, Pasteure stagiaire


